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1ère édition : janvier 2008 

 
Historique de la 31e promotion 

de l’Ecole spéciale militaire de Saint-Cyr 

(1847-1849), 

promotion de la République 

 
 

Origine du nom 
 Le nom de cette promotion évoque la proclamation de la IIe 
République, le 22 février 1848. 
 
 
     Plaque de shako, modèle 1845, portée de 
1845 à 1848. 
     Plaque en cuivre de 105 mm de haut et de 
120 mm de large, suivant le lieutenant-colonel 
Eugène Titeux. 
 

     Dessins du lieutenant-colonel Eugène Titeux, tirés de Saint-Cyr et l’Ecole 

spéciale militaire en France (Ed. Firmin Didot, 1898). 
 

Plaque de shako, modèle 1837, à nouveau portée de 1848 à 1852. 
Plaque en cuivre de 125 mm de haut, suivant le lieutenant-colonel 

Eugène Titeux. 
 
 
Effectifs à l’entrée 

La 31e promotion comprend trois cent vingt-cinq membres*. 
*La liste des membres de cette promotion figure dans l’Annuaire de la Saint-Cyrienne 1912. 

 
Français : trois cent vingt-trois élèves officiers, six d’entre eux venant des promotions 

précédentes. 
 

Etrangers : deux. Ce sont un Roumain (le prince Grigore, Gh. Bibescu) et un Persan 
(Hussein-Kouly). 

 
Le major d’entrée est l’élève officier Charles, Henri Haillot (….-1906), également major 

de sortie. 
 
Le premier matriculé de la promotion, en 1847, est l’élève officier Paul Figarol (….-

1870), plus tard chef de bataillon d’Infanterie, chevalier de la Légion d’honneur, mort pour la 
France à Frœschwiller, pendant la guerre franco-prussienne de 1870-71. 
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Nombre d’officiers formés 

Deux cent soixante-douze sous-lieutenants sortent de l’Ecole en 1849 : 
- dix-neuf dans le corps d’Etat-major ; 
- deux cent cinq dans l’Infanterie ; 
- aucun dans l’Infanterie de marine ; 
- quarante huit dans la Cavalerie. 

 
Le major de sortie est le sous-lieutenant Charles, Henri Haillot (….-1906), déjà major 

d’entrée, sorti dans le corps d’Etat-major et plus tard général de division, grand officier de la 
Légion d’honneur. 
 

Cinquante et un élèves officiers ne sont pas promus en 1849 : trois décèdent à l’Ecole, dix 
la quittent pour des raisons diverses et trente huit y restent afin de poursuivre leur formation. 

 
Les deux élèves étrangers, simples stagiaires, ne sont, normalement, pas nommés officiers 

dans l’Armée française. 
 
 
Morts pour la France et morts en service 

Quarante-six officiers de cette promotion tombent au Champ d’honneur, selon le colonel 
Jean Le Boulicaut, dans le Livre d’or des Saint-Cyriens morts au Champ d’honneur (Ed. la 
Saint-Cyrienne, 1990) mais ici, seulement quarante-cinq sont retenus**. 
 La liste de ces officiers figure en annexe. 
**Le colonel Le Boulicaut compte le lieutenant L., M. Véroudart, dans les morts pour la France de la 31e 
promotion (1847-49), promotion de la République, alors qu’il appartient à la 30e promotion (1846-48), promotion 
d’Italie. 
 
 
Données historiques propres à cette promotion 

1) La 31e promotion a donné un parrain de promotion, le capitaine Jean Danjou , héros du 
combat de Camerone (Voir, plus loin, le paragraphe : Personnages marquants ou atypiques). 

 
2) La 31e promotion donne plusieurs officiers généraux à l’armée de Terre et au corps du 

Contrôle. 
Armée de Terre 
Trois généraux de division, commandants de corps d’armée (GDI, cdt de CA) 

- Billot, Jean-Baptiste (1828-1907), GDI, cdt de CA (Etat-major), grand-croix de la Légion 
d’honneur, médaillé militaire. 
- Davout, duc d’Auerstaedt, Léopold, Claude, Etienne, Jules, Charles (1829-1905), GDI, cdt de 
CA (Infanterie), grand-croix de la Légion d’honneur, médaillé militaire. 
- Warnet, Charles, Auguste, Louis (1828-1913), GDI, cdt de CA (Cavalerie), grand-croix de la 
Légion d’honneur, médaillé militaire. 
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Quatorze généraux de division (GDI) 
- Bonie, Jean, Jacques, Théophile (….-1911), GDI (Cavalerie), grand officier de la Légion 
d’honneur. 
- De Gislain, Charles, Paul (°20/05/1825-+….), GDI (Infanterie). 
- Désandré, François, Jacques, Alexandre, Oscar, Louis (1829-1903), GDI (Infanterie). 
- De Verdière, Edouard, Auguste (1829-1914), GDI (Cavalerie puis Artillerie), grand officier de 
la Légion d’honneur. 
- Haillot, Charles, Henri (….-1906), GDI (Etat-major), grand officier de la Légion d’honneur. 
- Lamy, Paul, Etienne (1828-1902), GDI (Infanterie). 
- Loizillon, Julien, Léon (1829-1893), GDI (Cavalerie), commandeur de la Légion d’honneur, 
médaillé militaire. 
- Maurand, Pierre, Léon (1830-….), GDI (Infanterie). 
- Millot, Charles, Théodore (1829-….), GDI (Infanterie), grand officier de la Légion d’honneur. 
- Pesme, Adolphe, Stanislas (1830-….), GDI (Etat-major). 
- Pittié, François Gabriel (….-….), GDI (Infanterie). 
- Renaud d’Alvigny, Thomas, Hippolyte (1829-….), GDI (Infanterie). 
- Thomas, Nicolas, Joseph (1825-….), GDI (Infanterie). 
- Vigneaud, Louis, Alexis (1829-….), GDI (Infanterie). 

 
Un intendant général (Int G) (intendant général de 1re classe, plus tard et commissaire 

général de division, de nos jours) 
- De Geoffre de Chabrignac, Henri, Louis, Charles, Dieudonné (….-….), Int G (Infanterie puis 
Intendance. 

 
Dix-sept généraux de brigade (GBR) 

- Adorno de Tscharner, Antoine, Charles (….-….), GBR (Etat-major). 
- Boguet, Louis, Henri (….-….), GBR (Infanterie). 
- Bruneau, François, Joseph, Emile (….-….), GBR (Infanterie). 
- Carmier, Joseph, Amédée (1828-+….), GBR (Infanterie). 
- Castanier, Pierre, Louis, François (….-….), GBR (Cavalerie). 
- Clément, François, Régis, Mélitin (….-….), GBR (Infanterie). 
- Dambrat, Nicolas, Edouard (….-….), GBR (Cavalerie). 
- De Bainville, Auguste (….-….), GBR (Infanterie). 
- De Lantivy de Trédion, Auguste, Jean, Louis (….-….), GBR (Etat-major). 
- Ducheyron, Jean-Baptiste, Alfred (….-….), GBR (Cavalerie). 
- Durrmeyer, Achille, Antoine (1830-….), GBR (Infanterie). 
- Fischer, Hubert, Paul, Marius (….-….), GBR (Infanterie). 
- Hubert-Castex, Georges (1828-1912), GBR (Cavalerie puis Génie). 
- Le Mains, Jules, Théophile (….-….), GBR (Infanterie) 
- Le Maître, Léon, François, Joseph (1829-….), GBR (Infanterie puis Gendarmerie). 
- Lourde-Laplace, Charles, Louis, Alfred (1827-….), GBR (Infanterie). 
- /oyez, Marie, Paul (1829-….), GBR (Infanterie). 

 
Deux intendants militaires (Int M) (intendants généraux de 2e classe, plus tard et 

commissaires généraux de brigade, de nos jours) 
- Boulanger, Joseph, Jules (….-….), Int M (Infanterie puis Intendance). 
- Garric, Auguste, Hippolyte (1829-….), Int M (Infanterie puis Intendance). 
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 Corps du Contrôle 

Deux contrôleurs généraux de 1re classe (CGA 1) 
- Keller, Joseph (….-….), CGA 1 (Infanterie puis Contrôle). 
- Soret de Boisbrunet, Charles (….-….), CGA 1 (Cavalerie puis Intendance puis Contrôle). 
 

Deux futurs généraux de brigade, entrés à l’Ecole avec la 31e promotion (1847-49) ont 
complété leur formation avec la 32e promotion. Nommés sous-lieutenants en 1850, ils figurent 
parmi les officiers généraux de la 32e promotion (1848-50). Ce sont : 
- Adeler, Frédéric, Gustave (….-….), GBR (Infanterie). 
- Pagès, Louis, Vincent (….-….), GBR (Etat-major). 
 

3) La 31e promotion donne aussi à la société civile française : 
- un grand-chancelier de la Légion d’honneur : le général de division Léopold Davout, duc 

d’Auerstaedt (voir, plus loin, le paragraphe : Personnages marquants ou atypiques) ; 
- deux hommes politiques : le général de division Jean-Baptiste Billot et le général de division 
Julien Loizillon (voir, plus loin, le paraggraphe : Personnages marquants ou atypiques). 

 
 

Personnages marquantes ou atypiques 
Le capitaine d’Infanterie Jean Danjou (1828-1863), chevalier de la Légion d’honneur, est 

sans nul doute le personnage le plus célèbre de cette promotion. Il meurt pour la France à la tête 
de la 3e compagnie du régiment étranger, qui s’est couverte d’une gloire immortelle lors du 
combat de Camerone, au Mexique, le 30 avril 1863. Accidenté en service, Danjou avait perdu la 
main gauche et l’avait fait remplacer par une prothèse en bois, articulée, qui est conservée au 
musée de la Légion étrangère à Aubagne. 

La 158e promotion (1971-72), promotion Capitaine Danjou, conserve son souvenir. 
 
Le général de division, commandant de corps d’armée Jean-Baptiste Billot (1828-1907), 

grand-croix de la Légion d’honneur, médaillé militaire, sort de l’Ecole dans le corps d’Etat-major. 
Colonel promu général de division auxiliaire pendant la guerre franco-prussienne de 1870-71, il 
commande le 26e corps d’armée de l’Armée de la Loire, avant de devenir, avec la paix, général 
de brigade. Député de la Corrèze (1873-75), il est un des réorganisateurs de l’Armée, après la 
défaite de 1871. Sénateur inamovible de la Corrèze (1875-93), il tient encore plusieurs 
commandements dont celui du 15e corps d’armée (1879-82) puis du 1er corps d’armée (1884-88), 
entrecoupés par le portefeuille de ministre de la Guerre en 1882-83 et 1896-98. Il est maintenu au 
service sans limite d’âge. 

 
Le général de division, commandant de corps d’armée Léopold, Claude, Etienne, Jules, 

Charles Davout, duc d’Auerstaedt (1829-1905), petit-neveu du maréchal d’Empire, est grand-
croix de la Légion d’honneur et médaillé militaire. Il choisit l’Infanterie à sa sortie de l’Ecole. Il 
termine sa carrière comme commandant du 14e corps d’armée, avant d’assumer la haute fonction 
de grand chancelier de la Légion d’honneur (1895-01). Il est le fondateur et le premier président 
de la Saint-Cyrienne, association de élèves et anciens élèves de l’Ecole spéciale militaire de 
Saint-Cyr. 
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Le général de division Charles, Auguste, Louis Warnet (1828-1913), grand-croix de la 
Légion d’honneur, médaillé militaire appartient à la Cavalerie. Chef d’état-major (1885) puis 
commandant en chef du corps expéditionnaire, il participe à la campagne contre la Chine puis à 
l’établissement du protectorat sur l’Annam et le Tonkin. Il commande ensuite le 13e corps 
d’armée, à Clermont-Ferrand. 

 
Le général de division Julien, Léon Loizillon (1829-1893), commandeur de la Légion 

d’honneur, médaillé militaire, appartient aussi à la Cavalerie. Il est ministre de la Guerre en 1893. 
 
Le colonel d’Etat-major Gustave, L., C. Renier (….-1871), chevalier de la Légion 

d’honneur, meurt pour la France à Mazangé (Loir-et-Cher), pendant la guerre franco-prussienne 
de 1870-71). 

 
 

Pour la petite histoire 
Le capitaine d’Infanterie Jules, Joseph Colette (1829-….), chevalier de la Légion 

d’honneur, entre à l’Ecole avec la 31e promotion. Rayé des cadres pour indiscipline avec vingt-
neuf de ses petit cos, il est réintégré à l’Ecole un an plus tard et passe à la 32e promotion. 
Grièvement blessé à Marignan (1859), pendant la campagne d’Italie, et amputé de la jambe 
gauche, il devient percepteur (1860), à Saint-Sauveur (Yonne). Il s’inscrit dans l’histoire comme 
père de Gabrielle, Sidonie Colette (1873-1954), écrivain, commandeur de la Légion d’honneur, 
membre de l’Académie Goncourt et de l’Académie royale de Belgique, honorée par la France à 
sa mort d’obsèques nationales. 
 

__________ 
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ANNEXE 

 
Liste des morts au Champ d’honneur 

 

 
Pacification de l’Algérie : 2 
Lieutenant M., F., A. Guèze, à Taourirt, en 1854. 
Lieutenant L., A. /ouvelle, à Agzbel, en 1852. 
 
Guerre de Crimée : 17 
Capitaine E., J. Frassetto, à Sébastopol, en 1855. 
Capitaine M. Mayer, en 1855. 
Lieutenant C., M., L. Benoist, à Sébastopol, en 1855. 
Lieutenant L., A. Corsy, à Malakoff, en 1855. 
Lieutenant C., E. Daubian-Delisle, à Sébastopol, en 1855. 
Lieutenant E., C. de Guérrif, en 1855. 
Lieutenant F., J. Gaurichon, à Sébastopol, en 1855. 
Lieutenant M., L., E. Guilbert, en 1855. 
Lieutenant A., E., E. Kouhn, en 1855. 
Lieutenant A., H. Lecène, à Sébastopol, en 1855. 
Lieutenant Lecomte, en 1855 (1). 
Lieutenant G., H. Lecouppey, à Sébastopol, en 1855. 
Lieutenant C., M., V. Perrin, à Sébastopol, en 1855. 
Lieutenant H. Ritter, en 1855 (2). 
Lieutenant L., A., C. Simonin de Vermondant, à Sébastopol, en 1855. 
Lieutenant M., A. Taillandier, à Sébastopol, en 1855. 
Lieutenant H., C., J. Vuillemot, en 1855 (3). 

 
Campagne d’Italie : 7 
Capitaine L., A. Battioni, à Magenta, en 1859. 
Capitaine R., F. de La Chevardière de La Granville, à Marignan, en 1859. 
Capitaine C., L. Hucher, à Solferino, en 1859. 
Capitaine E., A. Jacquot, à Solferino, en 1859. 
Capitaine J., B., E. Richard, à Solferino, en 1859. 
Lieutenant A. Guyot, à Solferino, en 1859. 
Lieutenant D., E. /ardin, à Magenta, en 1859. 
 
Campagne du Mexique : 5 
Commandant P., A. de Foussières-Fonteneuille de Brian, en 1866. 
Commandant P., E. Lamy, en 1863. 
Capitaine d’Infanterie Jean Danjou, à Camerone, le 30 avril 1863. 
Capitaine M., L., F. Raymond, en 1866. 
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Capitaine C. Vuibert, à Puebla, en 1862. 
 
Guerre franco-prussienne de 1870-71 : 13 
Colonel d’Infanterie Gustave, Louis, Charles Rénier, à Mazangé, en 1871. 
Chef de bataillon d’Infanterie Louis, Auguste Carré, à Servigny, en 1870. 
Chef d’escadrons de Cavalerie Adrien de Cugnon d’Alincourt, à Sedan, en 1870. 
Chef de bataillon d’Infanterie Paul Figarol, à Woerth, en 1870. 
Chef de bataillon d’Infanterie Antoine, Charles, Désiré Lacazedieu, à Beaumont, en 1870. 
Chef de bataillon d’Infanterie Nicolas, Pierre Landry, à Champigny, en 1870. 
Chef de bataillon d’Infanterie Jean, Ét., Aug. Lapasset, à Rezonville, en 1870. 
Chef d’escadron d’État-major Laurent, Désiré, Alfred Lucas, à Sedan, en 1870. 
Chef de bataillon d’Infanterie Guillaume, Emile Saint-Martin, à Saint-Privat, en 1870. 
Chef de bataillon d’Infanterie Théodore Sciard, à Patay, en 1870. 
Capitaine d’Infanterie Pierre, Frédéric Chabert, à Borny, en 1870. 
Capitaine de Cavalerie Adolphe, Louis Jouvenot, à Boulay, en 1870. 
Capitaine d’Infanterie Lazare, Jacques Triou, à Rezonville, en 1870. 
 
À Paris : 1 
Commandant G., L., M. Poulizac, dans les combats contre les insurgés de la Commune, en 1871 
(4). 
 
 
NOTES 
(1) L’Annuaire de la Saint-Cyrienne 1912 donne deux élèves portant le même patronyme : L., F., M. Lecomte et C., 
S. Lecomte. 
(2) L’Annuaire de la Saint-Cyrienne 1912 donne deux élèves portant le même patronyme : H. Ritter et C., J., L. 
Ritter. Ce dernier ayant été rayé des contrôles en 1848, on peut penser que celui qui est mort pour la France est H. 
Ritter. 
(3) L’Annuaire de la Saint-Cyrienne 1912 donne deux élèves portant le même patronyme : H., C., J. Vuillemot et un 
L., M. Vuillemot. L’Annuaire militaire 1869, ne mentionne pas le premier à l’inverse du second. 
(4) Cet officier ne figure pas dans l’Annuaire militaire 1869. Peut-être s’agit-il d’un démissionnaire rappelé au 
service en 1870. 
 

__________ 
 


